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Dans ce secteur assez accidenté, des forêts de chênes et de châtaigniers préservent
des pâturages sur des pentes parfois accentuées. Ce sont surtout les croupes, mollement
arrondies, qui permettent la polyculture; on y notera l'apparition des vignes, la
réussite des fruitiers et du tabac.

Les buttes en majorité calcaires (Hettangien), qui subsistent au milieu du bassin
permien, doivent soit à leur position défensive soit à la ligne de sources qui jalonnent
leur base un certain nombre de petites villes: Ayen, Perpezac, Saint-Robert,
Coubjours, Badefols-d'Ans. Les falaises de calcaire sont en'taillées de carrières, alors
que la roche altérée fait place à des champs.

Le Périgord blanc n'apparaît qu'à la partie occidentale de la feuille: c'est le Causse
aux chênes rabougris et aux genévriers. Mais il est raboté et en partie recouvert par un
glacis de sables et d'argiles rouges (le «Sidérolithique ») qui est très généralement
recouvert de champs; des forêts de châtaigniers et de pins, avec bruyères et fougères
à l'aigle, à vocation silicicole l'ont plus ou moins recouvert au fil des temps, mais elles
sont de plus en plus arrachées pour être remplacées par des prairies artificielles ou des
pâturages.

Les vallées sont les zones les plus fertiles: vallée de la Loyre sur le Permien avec son
affluent sur les bords duquel est bâti Objat, vallée de l'Auvezère sur le Mésozoïque
avec Cherveix-Cubas.

RESSOURCES MINËRALES

MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION ET D'EMPIERREMENT

Les faciès ardoisiers de la formation des Schistes de Donzenac et des Ardoises
d'Allassac ont fait l'objet d'exploitations intenses aujourd'hui abandonnées. La plus
importante a été celle de Vignols; les déblais de cette exploitation sont réutilisés pour
l'empierrement des chemins.

Les cornéennes dans les Grès de Thiviers font l'objet d'une extraction intense pour
le revêtement des routes. Les principales exploitations sont celles des environs de
Juillac (la Vivinie et la Perche).

Les métagrauwackes du secteur de Semblat sont utilisés localement pour la
construction des habitations; elles sont encore exploitées sporadiquement près de
cette localité.

Le calcaire de Saint-Antoine a été utilisé pour l'empierrement. Les grès du Permien
ont été très utilisés comme pierre de taille à différents niveaux: la carte géologique est
déjà ébauchée par la couleur des constructions; ce sont les Grès à Walchia gris
verdâtre, les Grès de Brive plus ou moins rouges, les Grès de Brignac gris ou bariolés et
les Grès de Luignac, franchement rouges.

Au milieu des Grès de Brive plusieurs villages sont implantés sur des lentilles de grès
et conglomérats dans lesquels ont été façonnés les escaliers et ouvertures des
bâtiments.

Les grès de l'Hettangien inférieur ont été exploités à Coubjours, sur la route de
Puyval, et au Nord-Est de Perpezac-le-Blanc (x = 521,750; y = 326,600), mais ces
sablières sont abandonnées.

Les calcaires dolomitiques de l'Hettangien employés comme ballast sont encore
exploités à Ayen (x =521,625; y =326,675) et à Saint-Robert (x =516,900 ;
y = 527,800).

Les calcaires bioe/astiques du Domérien font encore l'objet d'u ne petite
exploitation artisanale en particulier sur la commune de Perpezac-le-Blanc en
x =550,420 ; y =325,450. Les carrières dans le Bajocien sont abandonnées, celles du
Bathonien font l'objet de tentatives artisanales (Temple-Laguyon et Taillepetit).
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GISEMENTS ET INDICES MINÉRAUX

Dans la sene volcano-sédimentaire métamorphisée de Thiviers, existent des
chapeaux de fer graphiteux et des filons de baryte dont certains sont minéralisés par de
la galène. Sur les rivages du bassin permien de Brive les deltas hou illers présentent
parfois de petites couches de charbon et l'on connaît dans le grès permien des filonnets
de minéraux secondaires de cuivre. On peut noter enfin le fer des placages tertiaires.

fer, cuivre, plomb, argent, graphite, baryte
L'échantillonnage récent des chapeaux de fer quartzeux de la Rousille et de

Semblat, dans les schistes verts formant le Nord de la série de Thiviers, a montré leur
manque d'intérêt pour le graphite (maximum de C total: 1,85 %) et l'absence de toute
anomalie Pb, Zn, Cu dans la brèche qu'ils couronnent.

Des filons de baryte ont été observés dans la même série de Thiviers: d'une part,
dans les porphyroïdes de Génis au Nord de Preyssac-d'Excideuil, à Essendiéras
Maleville, Maison-Neuve, Rouillemarende,. et, d'autre part, dans les métabasites et
schistes amphiboliques près de Juillac à la Perche, le Puytinaud, las Chiézas, la
Pallepourchie, Chabrignac est et ouest, ex-gare-de-Chabrignac, la Burnétie, la Vivinie.
On y observe parfois pyrite et galène. Ils sont brefs, peu puissants, n'ont pas
d'importance économique, sauf peut-être à la Perche et le Puytinaud : ce dernier,
notablement minéralisé existe sur au moins 300 mètres.

Dans le secteur de Juillac, le groupe des filons baryto-quartzeux de la Fromagerie
est minéralisé par galène, pyromorphite, cérusite, pyrite, marcasite. Il a fait l'objet de
plusieurs concessions et tentatives d'exploitation infructueuses, quoiqu'importantes,
entre 1780 et 1925. Le filon principal a été exploré sur 250 m d'allongement et 75 m
de dénivelée et partiellement dépilé. Une reprise partielle en 1965 a démontré qu'avec
une teneur moyenne de 5,5 % de plomb, sans argent, et une puissance de l'ordre de
0,60 m, les réserves possibles de 5000 tonnes de métal, au maximum, n'étaient pas
exploitables. Au voisinage immédiat, un petit et mince lambeau de grès houiller est
légèrement imprégné de galène au moulin Poudou: une petite recherche par puits
(reprise en 1941) en a prouvé le total manque d'intérêt.

De petits indices de cuivre (essentiellement malachite et azurite) ont été découverts,
concédés et grattés au 18ème siècle par petits travaux miniers, repris au 19ème siècle
où l'on en a observé d'autres. La plupart se trouvent dans l'horizon supérieur des grès
rouges permiens (Saxonien) ; un seul est connu dans les grès inférieurs (Autunien). La
minéralisation s'y dispose en filets de quelques millimètres, parfois centimètres,
ramifiés, capricieux, ou, plus rarement, en nodules. Les indices sont à la Briasse
(travaux les plus importants, repris en 1900), la Prodélie, Chez-Pâques-et-Rimon (repris
en 1941), le Buisson (seul indice connu dans l'Autunien), le Pré-de-Ia-Teulière, .
Perpezac-le-Blanc, Coubjours, Villac, les Farges. Sur ce dernier point, travaillé en 1820,
repris en 1903, on a pu observer et échantillonner (et là seulement) en 1958 la
minéralisation en place dans le parement d'un ancien puits de 10 mètres. Outre les
filets à carbonates on voit des nodules noirâtres, atteignant au maximum 30 cm de
diamètre, formés de malachite, dioptase, chrysocolle entourant un « cœur» de
sulfures: chalcopyrite, covellite, chalcosine, pa na base, à forte teneur de cuivre.
L'ensemble, toutefois, ne présente pas de possibilité économique. Une étude générale
du bassin de Brive pour Cu et U, en 1961, puis en 1967-1968 (stratigraphie, géochimie,
magnétisme aéroporté) n'a pas apporté de conclusion. Depuis, les travaux de recherche
d'uranium ont repris et se poursuivent actuellement (1977).

Les nombreux lambeaux sidérolithiques du tiers sud-ouest de la feuille ont été
intensément exploités depuis l'Antiquité jusqu'au milieu du 19ème siècle pour le fer
(limonite, goethite, hématite,...). Il reste peu de traces au sol, peu de documents sur ces
travaux superficiels ou sub-superficiels. On peut citer le Grand-Codert (près
d'Hautefort), Temple-Laguyon, Varuès, Sainte-Orse, Nailhac...
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RECHERCHES DE HOUILLE

Concession de Saint-Bonnet-Ia-Rivière
1nstitution : 4 ju iIIet 1857
Renonciation: 9 septembre 1940
Surface : 816 ha.
Les premières recherches sont dues aux propriétaires d'une concession de mine de

plomb argentifère, dans les environs de Chabrignac. Elles portaient sur une petite
couche qui affleurait sur le talus du ruisseau du Mayne; une galerie montra que
l'épaisseur de la couche, assez variable, n'était que de 20 centimètres.

Le puits Chapgier (4-14?) atteignit le Cristallin à 30 m de profondeur, sans

traverser autre chose que de minces filets de houille.
Les travaux les plus importants eurent lieu au puits du Just (devenu plus tard Puy

au Jus). Ce puits a traversé, vers la profondeur de 13 m, une couche charbonneuse très
impure (à 22 % mat. vol., c. déduites), plongeant faiblement vers le Sud-Ouest. Elle
avait 0,80 m de puissance, mais elle était divisée en deux par un nerf schisteux de
0,30 m d'épaisseur, en sorte que plus d'un tiers du charbon extrait était à rejeter. Cette
couche fut suivie en direction par deux galeries sur 100 m de longueur, sans montrer
de changement de puissance ni de qualité.

En-dessous, le puits au Jus (4-15) a traversé un conglomérat à fragments de schistes
constituant la base du terrain houiller et, enfin, a été arrêté dans le socle cristallin.

Ces travaux furent suivis par l'institution de la concession de Saint-Bonnet-Ia
Rivière. Mais, malgré quelques tentatives, l'exploitation n'a jamais pu être entreprise
sérieusement.

L'insuccès des recherches fut attribué à la trop grande proximité de la bordure du
bassin; on fit alors un sondage quelques kilomètres plus au Sud, avec l'espoir de
retrouver la couche du Jus plus développée. Ce fut le sondage de Roche (ou de
Saint-Cyr-la-Roche, 4-1) qui, selon Mouret (1901), traversa des grès rouges sur 137 m
environ, puis une alternance de grès rouges et gris sur 43,45 m et, enfin, 19,30 m de
grès gris verdâtre et des schistes noirs qui furent considérés comme terrain houiller.
Mais le sondage dut être arrêté à la profondeur de 200 m, sans avoir rencontré la
moindre couche de houille.

Enfi n, en 1925, un pu its de reconnaissance a été foncé jusqu'à la profondeur de
17,20 mètres. Son emplacement exact est inconnu. Il a traversé sur toute sa hauteur un
terrain houiller d'une stratification régulière, à pendage sud-est de 8° à 10°. Il a
retrouvé à 11,80 m la couche de 0,60 m reconnue par l'ancien puits du Just, avec les
mêmes caractères.

Recherches diverses sur la bordure nord
Des recherches peu importantes ont été entreprises, jadis, en différents points de la

région occupant le Nord du bassin de Brive, mais sans succès.
- Sous le village de Trigant, on a creusé un puits qui traversa une couche de

schistes un peu bitumineux; on a noté, au cours des travaux, l'inflammation des gaz
dégagés par la roche. Ce puits atteignit le socle cristallin avant d'être arrêté à 43 r:n de
profondeur.

- Quelques recherches ont été faites sans succès non loin de Juillac, à
Mon tcheyrol.

- A la Sauvezie (ou Lauvegie, ou Chauverie d'anciens documents, 4-12), on a fait,
avant 1900, un puits qui, à la profondeur de 10 m, a traversé une couche de charbon
de 0,20 à 0,30 m de puissance, et barrée par un nerf de grès. Cette couche se trouvait
intercalée dans des schistes et des grès verts et rouges. Le puits a été approfondi
jusqu'à 50 m dans des grès grossiers, rouges et micacés.
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- En 1857, on a exécuté un puits à Madrias (4-16), au Nord d'Objat. Ce puits,
creusé jusqu'à la profondeur de 52 m, n'aurait traversé que des grès et schistes rouges.

- En 1901, un sondage implanté au bas du village de Peyrolie (4-13) a été poussé
jusqu'à la profondeur de 177 mètres. Une carotte prise à 152 m fut attribuée aux
schistes quartzeux constituant la base du terrain houiller, de sorte que les travaux
furent abandonnés la même année.

DOCUMENTATION COMPLÉMENTAIRE

ITINÉRAIRES D'EXCURSION

Primaire et Secondaire

L'excursion part de Brive par la N 701. La ville est bâtie sur les grès rouges permiens
et s'est étendue sur les grès triasiques.

Arrêt 1 : Lavialle (en fait encore sur la feuille, voisine, Brive) (x = 529,9 ; Y= 319,8).
Au carrefour, bel affleurement des Grès à Walchia. Ce sont des grès micacés, gris

verdâtre, soit en bancs de 30 à 40 cm, soit feuilletés en plaquettes psammitiques, et
des schistes bitumineux. Certains délits contiennent beaucoup de débris végétaux
(Callipteris, Walchia).

Arrêt 2 : Le Puy d'Yssandon (x =523,8 ; Y=324,1).
Au sommet d'une des buttes hettangiennes qui subsistent sur le bassin permien. Vue

d'ensemble sur le bassin de Brive.

Arrêt 3 : Ayen
1) Le pied de la butte d'Ayen donne des coupes intéressantes du Trias dont les

contacts avec le Permien d'une part et l'Hettangien inférieur de l'autre sont bien
visibles:

- soit à l'Est en particulier sous la route en x = 521,625 ; Y= 326,600 où les grès
du Trias reposent sur le Permien par un grès de plus en plus chargé en gros quartzites et
sont surmontés par un niveau d'argile verte de l'Hettangien inférieur. La coupe de cet
étage peut être poursuivie dans la carrière au-dessus de la route, coupe similaire avec un
Hettangien inférieur qui affleure mieux (argilites et sables fins) dans le chemin qui part
du point où la route coupe la butte d'Est en Ouest (x =521,525 ; y =327,650).

- soit à l'Ouest où de très belles coupes sont visibles en suivant le pied de la butte
à partir du Petit Galargue (x =521,250 ; y =327,350) (x =521,250 ; y =327,225)
(x = 521,100 ; y = 327,150). L'Hettangien inférieur composé de grès fins souvent lités
et d'argilite verte repose par un niveau plus ou moins conglomératique sur le Trias
gréseux, mal classé.

2) Le sommet de la butte a été attaqué par des carrières qui sont les seuls points de
la carte où l'on peut voir du Domérien supérieur.

Celle qui se trouve à l'Ouest de la route en x = 520,425 ; Y= 326 a été ouverte dans
le niveau supérieur très riche en Ammonites, Bélemnites, Gryphées, Pectens.

Celle qui se trouve à l'Est en x =521,2 ; y =326,550 montre le contact du Toarcien
sur le Domérien.

Arrêt 4: Vars-sur-Roseix (x =523,6 ; y =329,3)
Dans la localité. Il existe encore dans ce pays de nombreuses habitations

troglodytes, sculptées dans de gros bancs massifs de grès permiens. Celles qu'on voit ici
se trouvent dans des arkoses grossières, plus ou moins bariolées, à galets polygéniques,

dont il ex iste plusieurs lentilles dans la partie moyenne ou supérieure de l'Autunien.

Arrêt 5 : Juillac (x =520 ; y =336)
A la sortie de la ville, on v~it la discordance de base du Permien sur le socle ancien.

Ce sont des conglomérats à galets plats de schistes cristallins, dans une matrice

chocolat violacé.



CA)
-...

5kmo
1

4
o

Vars-s-Roseix

Ayen 0 3

Primaire - Secondaire

Socle

Villac

1'-\---------=:----...::--::-:--------- ~_-....,=--.........------.,.---------------,
la Pomél ie '\ \ 1~, . Br~ssy " ~ 4 Concèze o( .J 19 \

r'/-' 2 '-..' IQ St-Mesmm C........ ) \
\ )1 l ,-._/ """'-...~ \

Preyssac ..~ ) <,,/'\1 ........ -.... ........ __ '-"/ "21(),20 ) "/\
oS'i' u (10 19 \ '\ 22 '-.."\ )

7 / "'8--~-/~ .. J... ) 23....... 'J ........ 18 ~ Orgnac
\ L' '- .... c· . ~~ -- \ \

\ /0 --- } ~Irvlvre ~ 5 __../' \~ Vig~ols -...

) ( Génis (\..-' - .../" Juillac \ /, St-Solve /
1'~ /1 ( 4 1 - ...... "' - ("'", /.- --, 17 1

\~ /5\...-.J 16 :=-' "y/ \\. )
\ / St-Bonnet-Ia-Rivière "'v1 r../
\; Cubas 0 Voutezac

Fig. 3 - Itinéraires d'excursion



- 32-

Arrêt 6 : Les Gouttes, près de Juillac (x =519,1-3 ; Y=336,5-6)
Sur le talus de la route. Contact du Paléozoïque sur les schistes cristallins du socle.

Ceci est un exemple des nombreux problèmes posés dans le bassin de Brive pour la
datation de la base du Permien: Carbonifère supérieur ou Permien inférieur?

Le contact visible à cet endroit montre d'abord des grès gris, conglomératiques,
attribués au Stéphanien à cause de leur faciès. Mais quelques mètres en contrebas, sur
le talus de la même route, on voit des arkoses grises et grossières, interstratifiées avec
des schistes et des grès violacés et des schistes argileux gris foncé.

Arrêt 7 : près de Sanas (x = 518,2 ; Y = 336,2)
Dans le talus de la route. Pour comparaison avec le problème ci-dessus, affleurement

des schistes et grès typiquement houillers, et datés par une flore stéphanienne.

Arrêt 8: Segonzac (x =516,6 ; y = 331,2)
Au bord du carrefour. Calcaire en gros rognons coalescents ou vacuolaires, assez

bariolés, utilisés en soubassement d'une bâtisse. C'est le dernier affleurement du
Calcaire de Saint-Antoine connu dans le bassin avant sa disparition vers l'Ouest.

Arrêt 9: Coubjours (x = 515,400 ; y = 328,550)
Les sables de l'Hettangien inférieur (ils ont donné ici une palynologie

caractéristique) atteignent 5 à 10 m d'épaisseur et montrent dans l'ancienne sablière
de très belles stratifications entrecroisées.

(Cet arrêt peut être remplacé par celui de la carrière située sur la route de Puyval :
x =515,125 ; y =328,825 qui donne une coupe comparable).

Arrêt 10: Louignac (x =517 ; y = 325,7)
Dans l'agglomération même. Grès rouges, généralement massifs et homogènes, sans

galets. En raison de ce faciès, ces Grès de Louignac paraissent correspondre aux Grès
de Meyssac connus dans la partie sud-est du bassin.

Arrêt 11 : Frabet (x =518,25 ; y =323,1)
La route de Charniac à Frabet entaille un mamelon qui constitue un des points

extrêmes vers le Nord-Ouest de l'avancée du Trias. Le dépôt composé de galets de
quartzites de 0,20 m à 0,50 m de diamètre et de galets cristallins très altérés, le tout
dans une matrice argilo-sableuse, évoque un cône de déjection en bordure de la lagune
triasique.

Arrêt 12 : près de Villac (x = 515,8 à 516,2 ; y = 320,8)
Talus le long de la route. Les Grès de Villac, rouges, mal classés, riches en galets

polygéniques, représentent l'équivalent dans le même secteur des Grès et argiles rouges
de Brive dans le reste du bassin. D'une façon générale, dans la partie ouest du bassin,

toute la série stratigraphique est envahie par des conglomérats.
Retour à Brive par la N 89, dans la plaine de la Vézère.

Socle

Départ: Juillac
L'itinéraire proposé peut faire l'objet de deux excursions distinctes, respectivement

à l'Ouest et à l'Est de Juillac.

1ère partie: autour de Génis (Dordogne)
De Juillac, joindre la localité de Clairvivre:

Arrêt 1 : étang de Born
Dans le virage de la D 72 e2 sur la rive nord de l'étang. Affleurement dans les

ortho-prasinites à compositions spilitiques constituant le cœur du synclinal de Génis
(ô k3). Dans un pré voisin, 50 m en aval de la retenue de l'étang, mêmes roches avec

débit en « coussins ».

Arrêt 2 : carrière de Las Terrieras
Carrière ouverte sur le flanc nord du synclinal de Génis dans les méta-ignimbrites

(porphyroïdes de Génis) roses à fiammes.
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Arrêt 3 : puy de Cornut
Contact entre les méta-ignimbrites roses et les arkoses les remaniant (méta-arkoses

du moulin de Guimalet).

Arrêt 4 : moulin de Moruscle
En venant de Génis et 700 m environ après le carrefour de la Panardie, on peut

observer dans la descente vers Moruscle, les Schistes de Génis :
- schistes noirs d'abord, souvent lités à schistosité indépendante de la strati

fication;
- avant d'arriver au ruisseau du Dalon, passé le dernier virage, schistes violacés.

Arrêt 5 : le long de la route D 5 entre le moulin de Guimalet et Cubas
Au lieu-dit moulin de Guimalet, sur l'Auvezère (carrefour avec les routes pour Génis,

Anhliac, Fougeyrollas et Cubas) prendre la D 5 en direction du Sud.
Après avoir dépassé le lieu-dit moulin Neuf (maison isolée et restaurée sur le bord

gauche de la route), un pré dans le versant est,de l'Auvezère descend jusqu'au bord de
la route. C'est à partir de la lisière sud de ce pré, et en suivant la D 5 en direction du
Sud sur environ 500 m, que l'on peut observer les différents faciès de la partie
supérieure des Grès de Thiviers qui constituent là l'anticlinal de Fougeyrollas : tufs
rhyo-dacitiques plus ou moins remaniés souvent massifs et sans 1itages, siltites et
schistes en alternance, montrant un parallélisme ici évident entre la schistosité et la
stratification. Un niveau conglomératique est bien visible à la lisière sud du pré signalé
ci-dessus.

Les deux arrêts suivants sont destinés à montrer le dispositif structural dans la
terminaison périclinale du synclinal de Génis.

Arrêt 6 : à l'Est de Preyssac-d'Excideuil
De Cubas prendre la N 704 en direction de Lanouaille; 100 m environ après avoir

passé l'embranchement de la route de Preyssac-d'Excideuil, un chemin non revêtu se
présente sur la droite (chemin non accessible en autocar) ; suivre ce chemin pendant
environ 500 m jusqu'à un virage à angle droit; au sortir de ce virage, le chemin entaille
sur environ 600 m les schistes sériciteux de Génis : les schistes présentent ici un débit
«en crayons », dus à l'intersection de la stratification subhorizontale et de la
schistosité proche de la verticale. La linéation d'intersection est faiblement inclinée
vers l'Est.

Arrêt 7 : sous l'église de Preyssac-d'Excideuil
Les méta-ignimbrites roses à fiammes transgressées dans le haut du village par les

formations jurassiques horizontales montrent une schistosité subverticale avec une
Iinéation d'étirement des fiammes et d'alignement des phénocristaux qui plonge d'une
dizaine de degrés vers "Est soulignant le plongement axial dans la terminaison du
synclinal de Génis. On remarquera, à ce propos, l'obliquité cartographique de la
schistosité sur les contacts lithologiques dans tout ce secteur.

De Preyssac-d'Excideuil, gagner le lieu-dit moulin du Pont dans la vallée de
l'Auvezère : après avoir rejoint la N 704, prendre la D 4 en direction de Payzac, puis la
D 72e1 en direction de Génis.

Arrêt 8,9, 10 : le moulin du Pont
Dans ce secteur, on peut observer les contacts entre la formation des schistes de

Génis et la formation basique qui constitue le cœur du synclinal de Génis.

Arrêt 8
Du moulin du Pont, remonter à pied le long de la D 72e1

, sur la rive droite de
l'Auvezère ; au premier virage à angle droit, contact entre les schistes de Génis et les
gabbros de la formation basique du synclinal de Génis (8° 3) ; ces gabbros peuvent
s'observer en poursuivant la route pendant 200 à 300 mètres: on remarquera alors que
leur grain devient de plus en plus grossier vers l'Ouest jusqu'à atteindre par endroits 2
à 3 centimètres.
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Arrêt 9
Du pont de l'Auvezère, remonter à pied la 0 72e1 en direction de Génis. Les

premiers affleurements montrent, dans la formation des schistes de Génis, un faciès de
chloritoschistes verts très typiques. On pourra remarquer dans ces affleurements la
faible obliquité de la schistosité sur le litage sédimentaire.

Arrêt 10
Au moulin du Pont prendre le chemin-pêcheur sur la rive gauche de la vallée: le

barrage du moulin du Pont est ancré sur les ortho-prasinites spilitiques, ici violacées
(avec texture microlithique-relique en lame mince) et schistosées (8 K3). Poursuivre ce
sentier jusqu'au niveau d'un ancien pré planté de peupliers et plus ou moins envahi par
une végétation de fougères, ronces... Dès que l'on se trouve à ce niveau s'engager sur le
versant est de l'Auvezère et le suivre en direction du Nord sur environ 150 à
200 mètres. Au bas du versant et immédiatement en-dessous d'un ancien chemin
d'exploitation: affleurement dans le calcaire cristallin à Encrines et Conodontes.
L'importance de cet affleurement n'étant plus à démontrer, il est vivement
recommandé d'y échantilloner avec modération.

Du moulin du Pont, prendre en direction de Génis, puis, à Génis, la direction de
Payzac par le moulin de Pervendoux.

Arrêt 11
Dans la descente sur le Pervendoux, belle vue sur les méandres encaissés de la vallée

de l'Auvezère.

Arrêt 12 : au Sud de la Pomélie

Le long de la route 0 72e4
, dyke de diabase dans la formation des Grès de Thiviers:

la roche est massive, à grains fins, très dure et vert foncé.

Arrêt 13
Dans les gorges de Saint-Mesmin, au pont de Saint-Mesmin (si l'on est en autocar,

laisser celui-ci au parking indiqué le long de la route immédiatement après le hameau
de Charoncle et descendre à pied).

Du pont de Saint-Mesmin et suivant à pied la route sur la rive droite de l'Auvezère,
on pourra retrouver ici les différents faciès de la formation des Grès de Thiviers qui
constituent là l'anticlinal de Saint-Mesmin. On peut compléter cette coupe en
remontant quelques centaines de mètres dans le sentier qui s'ouvre immédiatement à
l'Ouest du pont et qui débute par quelques marches en béton. On trouvera en
particulier dans les éboulis des fragments de diabase à texture doléritique bien
reconnaissable et des blocs de siltites bleutées avec de belles figures de sédimentation;
le long de la route enfin, les premiers niveaux sont constitués par des bancs
plurimétriques grauwackeux, verdâtres.

2ème partie: autour de Juillac
De Saint-Mesmin prendre en direction de Juillac par le lieu-dit Poteau de Brussy. On

rejoint ainsi la 0 5e que l'on suivra jusqu'au carrefour des Ages et de Montalau.

Arrêt 14
Sur le côté droit de la route, un peu avant le lieu-dit les Ages, carrières ouvertes

dans les quartzites blancs du célèbre niveau du Quartzite du Puy-des-Ages.

Les arrêts suivants sont destinés à donner un aperçu des différentes formations qui
constituent le groupe du Bas-Limousin, sur la feuille. Des Ages prendre en direction de
Juillac en passant par le hameau des Bichets. On rejoint ainsi la D 52 que l'on suit
jusqu'au carrefour de la Bachellerie.

Arrêt 15 : carrières du carrefour de la Bachellerie
Deux carrières permettent d'observer les matériaux métavolcaniques acides et

basiques du groupe du Bas-Limousin.
La première s'ouvre dans des ortho-prasinites correspondant à d'anciens tufs

basiques de composition spilitique, c'est le niveau classique des Amphibolites du
Puytinaud.
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La deuxième, plus au Nord, au contraire est ouverte dans une métarhyolite rose,
aphanitique et schistosée qui constitue un intercalaire dans les niveaux basiques. C'est
la Leptynite felsitique deChiézas de la feuille Tulle à 1/80 000.

Regagner Juillac et de là prendre la D 39 en direction d'Ayen.

Arrêt 16: carrière de la Vivinie(*)
Ouverte dans la formation des Grès de Thiviers cet ensemble de carrière montre

outre les dykes de diabase, les faciès de tufs rhyo-dacitiques caractéristiques de cette
formation: ce sont là des roches sombres, jamais litées, à petits phénocristaux de
quartz «noir ». A noter que ces roches présentent là un aspect de cornéennes (que
confirme l'étude en lames minces) lié à la mise en place précoce de granite que l'on
peut observer au voisinage dans le secteur de Saint-Bonnet-Ia-Rivière.

De la Vivinie, regagner la N 701 que l'on suit jusqu'à Saint-Bonnet et de là gagner
Vignols par la D 134.

De Vignols jusqu'à Voutezac, la limite socle-couverture est soulignée par un
paléo-abrupt jalonné par un système de failles de faible extension se relayant d'Ouest
en Est.

De. Vignols prendre la direction de Saint-Solve et à Saint-Solve la direction de
Voutezac (D 134).

Arrêt 17 : au carrefour de la route de Malaval
En remontant une centaine de mètres en direction de Malaval, belle faille à la limite

socle-Permien avec miroir de faille cannelé.
De là gagner Voutezac, puis Orgnac. D'Orgnac descendre dans la vallée de la Loyre.

Arrêt 18: carrière d'Orgnac
Granite du Saut du Saumon (faciès cataclasique) et cornéennes de contact (ce sont

les Quartzites de Payzac, équivalent latéral mésozonal des Grès de Thiviers qui ont été
métamorphisés lors de la mise en place de ce granite).

C'est dans ce seul secteur d'Orgnac que l'on peut encore observer ce granite et ces
cornéennes modérément reprises dans les déformations et le métamorphisme régional.
A titre de comparaison, il peut être intéressant de voir les mêmes roches à la centrale
électrique du Saut du Saumon sur la vallée de Vézère (feuille Tulle 1/50 000).

De la carrière d'Orgnac, continuer en direction de Vignols, puis rejoindre la D 31 en
direction de Pompadour. Au carrefour du Mas de Saint-Sornin prendre à gauche,
traverser le village et poursuivre la route (route nouvelle) qui rejoint Concèze en
traversant la vallée du Mayne (cette route est très difficilement pratiquable en autocar;
si l'on veut utiliser ce moyen de transport, il est préférable de s'arrêter à Concèze et de
descendre à pied jusqu'à l'arrêt 19).

Arrêt 19 : route le Mas-Concèze
Sur la rive droite du Mayne, en remontant sur Concèze, on peut observer les

différents faciès de la formation des Quartzites de Payzac:
- quartzites feldspathiques gris foncé à noirs, sans litage apparent et à biotite

soulignant la schistosité ;
- séricitoschistes plus ou moins quartzeux à biotite et grenats.

Arrêt 20 : dans le village de Semblat
Niveau graphiteux dans les schistes ASl

-
2 du cœur du synclinal du Puy-des-Ages.

Ces graphites sont secondairement silicifiés ; ils sont parfois bréchiques, ceci en liaison
avec une zone mylonitique (prolongement dans le socle du système des failles
bordières du bassin permien de Brive) qui les affecte.

Arrêt 21: carrière de Semblat
Cette carrière exploite des niveaux de tufs rhyo-dacitiques plus ou moins remaniés

métamorphisés dans la zone à chlorite. Par rapport aux Grès de Thiviers dont c'est un

(*) Société des carrières de Corgnac à Saint-Yrieix-la-Perche (87).
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équivalent latéral un peu plus métamorphique, on pourra noter la nette réorientation
d~ minéraux clastiques dans la schistosité. Cette dernière' est remarquablement visible
au·.front de carrière. Ce niveau est le prolongement occidental de la formation des
Ardoises d'Allassac de la feuille Tulle à 1/50 000.

Arrêt 22 : le long de la D 86
Le long de cette route sur la rive gauche de la vallée du Mayne, une belle série

d'affleurements permet l'observation de la série schisto-grauwackeuse qui constitue
l'essentiel du cœur du synclinal du Puy~es-Ages (formation AS l

-
2

) ; on notera
l'alternance à grande échelle de niveaux de séricitoschistes gris et de· niveaux de
métagrauwackes verdâtres ou jaunâtres quand elles sont arénisées. On remarquera aussi
le parallélisme schistosité-stratification.

Retour à Juillac par la D 86. Beau panorama (arrêt 23) sur le bassin permien de
Brive et les buttes-témoins jurassiques entre la Divinie et le carrefour du Puytinaud.

Autres itinéraires

On trouvera des renseignements géologiques et d'autres itinéraires intéressant cette
région dans le Guide géologique régional: Massif Central, par J.M. Peterlongo (1972),
Masson et cie, éditeurs.
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J.-P. RAYNAL: formations quaternaires.
I\A. RECOING : gisements et indices minéraux.



TABLEAU 1. ANAL YSES CHIMIQUES: GROUPE DU BAS-LIMOUSIN

21 22 23 24 25 26 27 28 29 30 31 32 33

Si02 69,60 70,40 64,40 71,75 57,50 76,10 53,00 51,20 58,60 69,00 66,60 54,10 71,60

AI203 13,50 13,26 15,30 15,58 18,10 11,80 16,50 13,40 18,40 14,70 14,55 14,50 13,50

Fe203 0,85 0,20 0,70 5,07 3,70 0,90 2,65 1,85 3,60 0,70 0,90 1,80 0,27
FeO 3,80 4,75 4,80 3,90 0,95 6,30 5,80 3,65 3,00 3,80 8,55 3,10
Ti02 0,66 0,86 0,72 0,83 0,90 0,14 1,59 1,71 0,96 0,89 0,68 1,55 0,44
MnO 0,09 0,07 0,12 0,06 0,10 0,01 0,15 0,14 0,10 0,03 0,12 0,20 0,05
Cao 1,50 1,40 2,45 0,2'1 1,10 0,21 5,45 9,10 0,95 0,40 3,10 7,15 1,65
MgO 2,65 2,25 2,60 1,83 3,65 0,20 5,20 4,30 3,70 2,10 2,25 6,30 0,90

Na20 3,95 3,50 4,70 3,50 2,00 2,45 4,65 4,10 3,10 2,00 4,60 2,90 3,50

K20 1,25 1,60 1,75 1,66 3,70 6,10 1,05 0,63 2,30 3,85 1,60 1,45 3,65

P20S 0,14 0,13 0,14 0,17 0,03 0,16 0,27 0,15 0,17 0,14 0,18 0,20
H2O+ 2,25 1,45 2,20 4,70 0,70 2,70 3,45 4,90 2,80 1,60 1,55 0,40
H2O- 0,05 0,05 0,10 0,10 0,20 0,20 0,25 0,05 0,11 0,10 0,25 0,30

21 à 23 : Tuf rhyo-dacltique, grauwackes (Grès de Thiviers) : gorges de Saint-Mesmin et carrière de la Vivinie.
24 : Grauwacke (Grès de Châtres) : vallée du Taravellou. 25 : Schistes in Grès de Thiviers: route 05 Cherveix-Cubas-Génls.
26 : Leptynite felsitlque de las Chiézas : carrière de Chabrignac.

~~ : Amphibolite de Puytinaud, carrière de Chabrignac.

29 : Schistes in ASl -2 29: Route Lascaux-Juil!ac.
30 30 : Route Voutezac-SaJuelx
31 : Métatufs rhyo-dacitlques tfp3, carrière de Haut-Semblat. 32 : Dolérite in Grès de Thiviers.
33 : Granite du Saut du Saumon (carrière d'Orgnac).

1
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TABLEAU 1/. ANAL YSES CHIMIQUES: GROUPE DE GÉNIS

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20

Si02 73,03 77,03 70,40 73,92 89,12 61,80 60,50 60,20 47,20 47,40 45,80 48,40 46,70 45,60 43,80 47,20 45,00 48,00 46,40 46,20

A120] 14,27 15,43 14,53 14,74 6,01 19,50 19,60 20,10 15,50 14,40 16,00 14,80 16,50 17,10 16,00 14,65 16,06 16,70 15,00 15,05

Fe203 +0,49 +0,82 +0,78 +0,82 +0,43 4,75 2,65 2,85 3,50 2,00 2,55 2,35 2,25 2,80 5,25 3,85 20,36 2,75 10,40 2,40
FeO 2,00 3,50 3,70 8,40 9,55 9,40 6,95 8,35 8,55 8,35 8,65 6,90 5,55 8,90

Ti0 2 0,92 1,07 0,97 2,43 2,29 2,33 2,28 1,80 1,62 2,21 2,03 2,83 1,96 3,05 2,47

MnO 0,06 0,05 0,05 0,17 0,20 0,19 0,16 0,17 0,18 0,21 0,18 0,18 0,17 0,21 0,18

CaO 0,06 0,11 0,11 0,06 0,03 0,55 0,30 0,20 8,25 7,05 6,55 11,05 8,95 9,10 10,00 9,95 5,08 6,80 8,20 9,45
MgO 0,17 0,20 0,22 0,23 0,04 1,40 2,45 2,05 6,95 8,95 8,40 5,65 7,85 7,85 6,70 6,05 2,79 7,65 3,90 7,60

Na2 0 1,77 1,18 2,70 2,43 1,19 0,70 0,85 0,85 3,65 2,35 3,70 4,20 3,50 3,45 2,70 3,05 5,46 4,80 3,45 3,20

K2 0 8,74 5,84 7,82 4,76 1,94 4,45 4,25 4,10 0,15 0,24 0,18 0,05 0,13 0,06 0,25 0,18 1,14 0,15 0,25 0,15

P20S 0,12 0,21 0,14 0,33 0,28 0,31 0,25 0,17 0,16 0,21 0,19 0,28 0,36 0,23

H20
+

3,90 4,20 4,45 3,45 4,70 4,20 2,80 4,10 3,85 4,00 3,30 3,75 2,70 3,70

H2 0 0,10 0,05 0,15 0,10 0,10 0,15 0,20 0,05 0,15 0,05 0,05 0,02 0,10 0,07

P.F. 0,47

1-2-3-4 : Porphyroïae de Génis (environs de Génis). 5 : Méta-arkoses de Guimalet (route 0 5 Cherveix-Cubas-Génis).

6-7-8 :Schistes sériciteux et chloriteux de Génis. 9 à 20 : Complexe volcano-plutonique basique de Génis.
+

Note. Le signe précède les teneurs en fer total.
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Légende de la figure 1 : Carte Iitho-stratigraphique du Bas-Limousin, d'après les
levés de J.-P. Floch, J. Grolier, P.-L. Guillot, D. Santallier et, pour le coin sud-est,
extrait de la feuille Brive (Boissonnas, Talbert).

1a - Groupe de la Droune
2a -- Orthogneiss granitiques (arc de la Droune)
2b -- Gneiss arkosien (arc de la Droune)
2c - Orthogneiss de Chameyrat et Mulatet (510 M.A.)
3 - Groupe Bas-Limousin

3a - Gneiss pélitiques
3b - Gneiss plagioclasiques grauwackeux
3c - Grès de Thiviers, Quartzite de Payzac : tufs rhyodacitiques plus ou moins

remaniés, grauwackes, schistes
3d - Séricito-schistes, métagrauwackes en alternance
3e - Volcano-sédimentaire basique (Amphibolite de PUytinaud, Complexe

d'Engastine)
3f - Eclogites et amphibolites dérivées

4 - Leptynites et granites à 460 MA.
4a - Métagranites (leptynites) de l'arc de Saint-Yrieix
4b - Leptynites grises d'Albussac
4c - Leptynites roses d'Aubazine
4d - Leptynites de Vergonzac-Tulle
4e - Granite du Saut du Saumon
4f - Granite de Corgnac

5 - Groupe de Génis
5a - Méta-ignimbrites
5b- Arkoses
5c - Schistes à Acritarches
5d - Complexe volcano-plutonique basique de Génis

6 - Granitoïdes post-métamorphes .
6a - Diorites quartziques
6b - Granite d'Estivaux, Chanteix, Cornil
6c - Granite de Saint-Saud

Saint Lambert 1mprimeur à Marseille
3ème trimestre 1978



TABLEAU III - STRATIGRAPHIE DU BASSIN DE GRÈS DE BRIVE

Tableau simplifié de corrélation et de synonymie des auteun

Notations utilil6es
lur cette édition

MOURET (1879) MOURET (1890) MOURET (1896) MOURET (1891) SABOURDY LILLE ROGER (1968)a 1/50 000 Carte Brive 1/80 000 Carte Tulle 1180 000 Carte li 1/320 000 (1962) (1968)
(1977)
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